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EDITO 
 
 
 

 
Un dicton bien français précise que c’est à la fin de la foire que l’on compte les bouses ! Et bien ça y est, c’est le moment de dresser un 

premier bilan car le premier trimestre de la saison 2024 – 2025 est terminé !  

Certains s’en sont allé… Mais surtout, de nouvelles têtes sont apparues au club, dont certaines plutôt jeunes. Notre Ecole de Spéléo grandit 

et la relève continue d’arriver. Un petit article dans La vie du club fait état de notre belle Ecole de Spéléo. 

Sinon, comme vous pourrez le voir dans la rubrique Nos sorties, le nombre de sorties de l’ensemble des adhérents a bien diminué ce 

trimestre par rapport aux trimestres précédents. Mais ceci a une explication simple et reflète surtout la pratique d’une personne… En effet, 

Agathe a fait bien moins de sorties ce trimestre. Et pour cause, elle avait moins besoin de s’entraîner, puisqu’elle a réussi sa dernière épreuve 

du DEJEPS spéléologie en septembre ! BRAVO AGATHE !!  

Notre club compte désormais officiellement deux moniteurs professionnels ainsi que deux initiateurs fédéraux dans ses rangs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Notre club se porte donc bien et une nouvelle tendance refait surface après quelques années : l’explo ! 

En effet, ce trimestre a été marqué par la reprise des actions au COFRE, mais également l’exploration d’une cavité oubliée dans le Jura, ainsi 

que par l’exploration d’une cavité temporaire : un moulin de glace en Suisse. 

En espérant vous avoir mis l’eau à la bouche, je vous souhaite une bonne lecture. 

 

 
Arnaud POUJADE, Président 

Agathe, Stéphane et Rémi – Courtouphle (01)  © Thibaut BONNART 
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LA VIE DU 
CLUB 

 

Barbecue de rentrée 
Le forum des associations ayant eu lieu samedi 7 septembre au matin, nous nous 
sommes retrouvés le soir même pour débuter la saison. Aucun nouvel adhérent n’est 
venu partager le barbecue de rentrée, mais Noémie et Romane, issues de l’Ecole de 
spéléo, ont répondu à l’invitation, renforçant ainsi les liens entre la section adultes et 
l’Ecole de Spéléo. C’est ainsi que Noémie, Romane, Agathe, Bertrand, Rémi, 
Christophe, Laurent, Thibaut, Poupou et bien sûr Quentin, se sont retrouvés chez la 
mère de Quentin dès 18h. 
Les premiers arrivés ont commencé par une petite pétanque au bord de la piscine. 
Mais celle-ci n’a pas pu être utilisée comme il se doit car la pluie s’en est mêlée. 
 
 

L’école de spéléo  
Forte de 8 jeunes dont 4 nouveaux (5 filles et 3 garçons), la section ados se porte 
bien !  
Cassandre et Gabrielle, recrutées lors d’une action pour la Métropole (MVS), ainsi 
que Capucine et Emma, arrivées suite au forum des associations, ont rejoint les plus 
anciens : Romane, Hugo, Marin et Nathan, inscrit en mai dernier après avoir 
découvert la spéléo avec son lycée. Quant à Noémie, non, elle n’a pas disparue… 
elle est toujours bien là ! Bien que toujours très proche de l’école de spéléo, elle est 
officiellement membre de la section adulte… mais accompagne régulièrement l’école 
de spéléo.   

Pour la première fois depuis sa création en février 2018, nous avons 
ouvert une séance d’entraînement hebdomadaire dédiée aux jeunes. 
Cette séance a lieu tous les mercredis de 18 h à 19 h 30 au gymnase 
Moulin Carron. Pour le moment, seules Emma et Capucine y participent 
pour des raisons de proximité. Ceci leurs permet de progresser 
techniquement à vitesse grand V. 
Durant ce premier trimestre, les sorties sur le terrain ont eu lieu une fois 
par mois avec en prime un WE entier à Méaudre dans le Vercors en 
novembre dernier. 
 
 
 

Notre implication à Dardilly 
Comme à l’accoutumée nous nous sommes impliqués dans la vie de la commune. 
Tout d’abord, à travers notre présence au forum des associations le samedi 7 
septembre au matin. Rémi et Thibaut ont débuté l’installation du stand dès 8 h 30 
dans le gymnase de Moulin Carron. Notre mannequin et surtout la télé ont attiré de 
nombreux enfants. Mme le Maire, ainsi qu’un adjoint sont passés nous voir. 
Séverine, Dardilloise et ancienne adhérente, est également passée dire bonjour 
avant de partir pour un voyage de trois mois en Asie. Après une inscription ferme et 
plusieurs demandes de renseignements, nos deux représentants ont plié le stand à 
12 h 30 et ont terminé à la table de l’auberge du village. 
 
Sur invitation de la Mairie, Poupou s’est rendu à la réunion sur la thématique de 
l’Inclusion le lundi 21 octobre au soir. 
 
Nous devions également participer au traditionnel Sport en Famille le 12 octobre, 
mais suite à un problème organisationnel, le service des sports a annulé 
l’événement. 

Nos 4 nouvelles recrues devant la grotte de Jujurieux  © Arnaud POUJADE 

© Christophe CHATELET 

© Arnaud POUJADE 
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Reprise des 

explorations 
 
 
Les dernières vraies actions d’exploration du club dataient 
de 2006, avec un camp désobstruction au COFRE. Après 
quelques tentatives d’explo la saison dernière avec 
notamment la découverte de la Doline de l’Ascension, ce 
trimestre marque un tournant dans la vie du club avec la 
reprise du goût de l’exploration. En effet, plusieurs actions 
d’exploration ont vu le jour ces derniers mois :     
 

 Au Gouffre du Mont Grevé à la limite du 
Jura et de la Suisse 

 
 Dans un moulin de glace du Glacier de 

Moiry en Suisse 
 

 A la Grotte du COFRE en Chartreuse 
 
 
 
 

Implication dans  

la vie fédérale 
 
 
Le 24 septembre, Poupou s’est rendu au Conseil 
d’Administration du CDS 69 (Comité Départemental de 
Spéléologie du Rhône). Le CA s’est engagé à soutenir 
financièrement notre Ecole de Spéléo (l’ECS du GSDy) 
puisque le CDS a mis fin à son Ecole Départementale de 
Spéléo (l’EDS 69). 
 
Toujours aussi active, Agathe est allée aider des amis pour 
l’encadrement de la CoJ de Toussaint. C’est ainsi qu’elle 
a accompagné des équipes de jeunes adultes en spéléo 
dans des traversées de la Dent de Croll : 
 

 Glaz – Annette 
 

 Glaz – Guiers mort, par la Rivière 
Serpentine et le Métro 

 
Agathe et Poupou ont participé aux Journées d’Etude (les 
JE) les 16 et 17 novembre. Les JE rassemblent l’ensemble 
des cadres fédéraux (Initiateurs, Moniteurs et Instructeurs) 
qui souhaitent venir. Les trois écoles de la FFS : l’Ecole 
Française de Spéléo (EFS), l’Ecole Française de Canyon 
(EFC) et l’Ecole Française de Plongée Souterraine (EFPS), 
se sont ainsi réunies en périphérie de Clermont Ferrand 
pour travailler sur les orientations pédagogiques et 
techniques de leur activité respective.  

re à décembre 2024 – page 5 

Agathe  - Glacier de Moiry (Suisse)   
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La séance plénière de samedi après midi est riche en informations. 
C’est le moment où se retrouve l’ensemble des participants des 
trois écoles confondues, EFS, EFC et EFPS. Le président de la 
Fédération Française de Spéléo, David Bianzani, ouvre la séance 
en dévoilant à chacun les nouveaux objectifs de la fédération : 
 

 Le développement des Structures Artificielles Spéléo (SAS) 
 La professionnalisation, notamment des structures déconcentrées (CDS, CSR) 
 L’augmentation du nombre d’adhérents (avec l’objectif de 10.000 licenciés dans 4 ans) 

 
Damien Chigot, Directeur Technique Adjoint de la FFS, présente la nouvelle réglementation des Equipements de 
Protection Individuelle (EPI). Les EPI sont par définition des équipements destinés à nous protéger de risques minimes 
(classe 1 – ex : gants et combinaison), de risques graves (classe 2 – ex : casque), de risques mortels (classe 3 – ex : baudrier).  
Il a été défini que les équipements nécessitant un outil pour être installés (ex : plaquettes), ainsi que les dispositifs de freinage 
manuel (descendeur, hors stop) ne sont pas des EPI, mais des équipements de sécurité et doivent être traités comme des EPI. 
 
Ce qui a vraiment changé : les pratiquants doivent nécessairement utiliser des EPI (matériel) : 

 destinés à la pratique de l’activité (cf notice d’utilisation du fabricant), 
 marqués CE, 
 en respectant la durée de vie prévue par le fabricant, 
 en respectant les modalités d’utilisation, de vérif. et d’entretien prévues par la notice d’utilisation. 

 
Le matériel mis à disposition d’un tiers doit respecter les mêmes règles. Et en plus, les contrôles doivent être consignés dans 
un registre : les fameuses fiches EPI. 
Se basant sur le Code du Travail, les recommandations fédérales interdisent l’achat et la vente d’occasion d’EPI contre les 
chutes en hauteur. Mais il est à noter que le Code du Travail ne s’applique pas aux bénévoles ! 
  
Il est également rappelé que pour les cordes, le type L n’est pas une norme, mais un ancien cahier des charges fédérales. Et 
que par définition, en dessous de 8,5 mm, ce n’est pas une corde, mais une cordelette.  
Les cordelettes, comme les cordes, sont des EPI et doivent répondre aux exigences citées ci-dessus. Il est à noter que seules 
les cordelettes Petzl de 7 mm (caving line) et 8 mm (segment) sont CE et prévues pour la spéléo !   
 
Florent Merlet, Conseiller Technique de la FFS, a ensuite présenté l’outil RETEX (retour d’expérience), qui sera déployé 
début 2025, pour développer la culture fédérale de la transmission du savoir et des techniques. Cela permettra de comprendre 
comment un événement (accident ou presque accident) a pu se produire ou ce qui a pu l’en empêcher. 
 
Pour luter contre les violences sexuelles et le sexisme, la FFS a notamment fait le choix de vérifier l’honorabilité de 
l’ensemble de ses adhérents à partir de 2025, sauf refus de ces derniers. 
De plus, en cas de constat ou de suspicion, de violence sexiste, sexuelle ou de discrimination, chacun peut contacter la cellule 
fédérale compétente par mail : ecoute@ffspeleo.fr 
De même, tout pratiquant, ou structure, peut saisir le Comité d’Ethique et de Déontologie lorsqu’il constate une pratique ne 
correspondant pas à la charte du pratiquant. 

Les prochaines dates 

 5 janvier :  Galette des Rois & Controle des EPI 

 9 janvier à 18 h 30 :  Vœux du Maire de Dardilly 

 18 et 19 janvier :  WE d’AG à Méaudre (38) 

 8 février :  Sortie Ecole de Spéléo 

 15 février :  Sport en famille à Dardilly 

 4 au 7 mars :  Séjour Ecole de Spéléo à Méjannes Le Clap (30) 

 29 mars :  Sortie Ecole de Spéléo  

Z OoM SUR LES 

JOURNEES 
D’ETUDE 

16 ET 17 NOVEMBRE 2024 
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A travers les pages suivantes tu découvriras les comptes-rendus de 

nos sorties du 1er trimestre, des sorties club à l’explo du COFRE, en 

passant par les vacances spéléo d’Agathe à la Coume Ouarnède.  

NNOOSS  
 

SSOORRTTIIEESS 

15 
 

Steph. preant en photo Poupou – Courtouphle (01) © Thibaut BONNART 



La Gazette du Dy – septembre à décembre 2024 – page 8 

TABLE  

DES MATIERES 

 

GROTTE DU CROCHET SUP’ - DORVANT (01) 9 

 

TRAVERSEE DE COURTOUPHLE – MATAFELON GRANGE (01) 9 

 

EXPLO - GOUFFRE DU MONT GREVE - DIVONNE LES BAINS (01) 10 

 

GOUFFRE DU MONT GREVE - DIVONNE LES BAINS (01) 12 

 

GROTTE DE JUJURIEUX (01) 14 

 

GLACIER DE MOIRY - VALAIS (SUISSE) 14 

 

EXPLO A LA GROTTE DU COFRE – LA RUCHERE (38) 15 

 

GOUFFRE DE LA MORGNE - LOMPNAZ (01) 16 

 

GROTTE DES EYMARDS - LANS EN VERCORS (38) 16 

 

ANTRE DE VENUS - LANS EN VERCORS (38) 17 

 

 GOUFFRE ROBERT VINCENT – ARBAS (31)  18 

 

GOUFFRE DU PONT DE GERBAUT – ARBAS (31)  18 

 

GOUFFRE DES INDOMPTABLES – ARBAS (31)  18 

 

GROTTE DE JUJURIEUX (01) 19 

 

AVEN DU TROGLODYTE MIGNON - SAINT PRIVAT (34) 19 
 
  

file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739869
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739870
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739871
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739872
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739873
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739874
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739875
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739876
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739877
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739878
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739882
file:///G:/.shortcut-targets-by-id/1O4aMFbf_0e8jrs3-u5w6rL_wa9yujojV/GSDy/Gazettes/Gazette-19%20(Réparé).docx%23_Toc184739883


La Gazette du Dy – septembre à décembre 2024 – page 9 

 
 
 
 
 
Cassandre, Gabrielle, Romane, Noémie, Hugo, Nathan et Poupou  
TPST : 4 h 15 
Rédigé par Poupou 
 
Romane rentre en premier dans la cavité avec Noémie. Romane 
reconnaît alors le laminoir et ses araignées... La main courante est 
toujours en fixe, Romane équipe le puits par la rive gauche avec la 
déviation sous la surveillance de Noémie. Une petite visite dans la 
première galerie en bas à droite du puits où plusieurs d’entre nous 
s'essayent dans une étroiture en hauteur. Nous rejoignons ensuite la 
galerie principale et nous mangeons rapidement. Nous 
descendons jusqu'au puits qui rejoint le Crochet Inf'. Hugo l'équipe puis 
descend avec Romane et Noémie avant de le déséquiper. Pendant ce 
temps, je visite la galerie principale en remontant avec le reste de la 
troupe. On fait quelques photos puis on s'engage dans la galerie qui 
remonte la rivière. Le niveau d'eau est bas, nous passons  tous par 
l'étroiture au niveau de la rivière, juste avant que Noémie, Romane et 
Hugo nous rejoignent. Nous poursuivons jusqu'à la Salle du Conseil où 
chacun explore presque toutes les bifurcations. Gaby et Cassandre vont 
jusqu'au siphon. Les plus grands ont la flemme car ils y sont déjà allés... 
Au contact des anciens, Gaby et Cassandre apprennent très vite la 
chanson du Dromadaire qui va à Bamako, que Paco leur a appris cet 
été... Une fois ressortis, nous prenons tous ensemble un petit 
goûter avant de prendre la route. 
 
 

 
Agathe, Poupou, Thibaut, Nicolas, Stéphane et Rémi 
TPST : 4 h 30 
Rédigé par Rémi 

 
A l'origine on devait effectuer la traversée Glaz - Guiers Mort, mais la pluie 
nous a découragés. 
Covoiturage à Beynost où nous prendrons les véhicules de Stef et Poutch. 
Pas très écolo, trois personnes par véhicule de 6 places… mais il faut 
faire une navette ! 
Nous nous changeons sur un parking du village de Courtouphle. Un 
habitant vient nous avertir discrètement que le chemin de retour est fermé 
par un arrêté municipal suite à des éboulements. Nous ne nous sentons 
pas concernés, vu que nous passons par le haut. On part en une seule 
voiture à Chougeat. Arrivés, on finit de se préparer. Trente minutes après, 
nous sommes dans la zone de la grotte que nous cherchons longtemps, 
car la végétation a bien poussé suite à la disparition des buis.  
Nos trois brevetés équipent les puits en rappelable. La température est 
agréable. Les chauves-souris sont omniprésentes tout au long du 
parcours. Pause déjeuner. Nous avons quelques difficultés à trouver la 
suite vers la salle couverte de guano. Nous dérangeons des centaines de 
chauves-souris. Spectacle incroyable. Avant de sortir, nous inscrivons 
notre passage et la température (9°C) sur un document prévu à cet effet. 
Retour par un chemin escarpé sans soucis avec les éboulements. Très 
bonne prestation de Nicolas pour sa première sortie avec le Club. 

  

 

28/09 

 

 

TRAVERSEE DE COURTOUPHLE – 

MATAFELON GRANGE (01) 

GROTTE DU CROCHET  

SUP’ – DORVANT 

(01) 
 

 

  

22/09 

 

Romane et Noémie © Arnaud POUJADE 

Courtouphle © Thibaut BONNART 
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Poupou, Agathe, Rémi et Thibaut 
TPST : 3 h + 2 h 30 
Rédigé par Thibaut 

 
Après avoir demandé l’autorisation à la Réserve 
Naturelle, nous partons vendredi soir en direction du 
refuge de la famille Bertrand, famille de ma compagne 
Bérénice, chez qui se situe le gouffre. 
Nathalie et Henri sont déjà arrivés depuis la veille et 
nous attendent avec un repas chaud pour le soir qui est 
fort appréciable ! J’ai préparé un programme 
organisationnel pour le WE. Poupou et Agathe le 
trouvent un peu trop précis à leur goût… (On se 
souviendra surtout des équipes 1 et 2 qui deviennent le 
running gag du WE !) 
 
Levés samedi à 7 h 45, nous prenons un petit dej’ tous 
ensemble, en profitant de la chaleur du feu juste 
redémarré. Tout le monde n’a pas forcément aussi bien 
dormi, le brouillard est de la partie mais nous sommes 
impatients de partir. Le trou n’étant qu’à 10 minutes à 
pied, nous mettons le matériel directement dans nos 
sacs de portage sans faire les kits afin de nous laisser 
plus d’options sur place pour adapter l’ordre des cordes.  

Nous entamons la marche dans le brouillard. Les bottes sont bien appréciables, le chemin étant boueux et travaillé par les 
sabots des vaches… 
La grille, posée il y a une dizaine d’années, se détache finalement au milieu d’un champ légèrement vallonné. En plus du trou 
principal recouvert d’une grille, quelques petites dolines sont identifiables et pourraient être de futures pistes d’exploration. 
Un cadenas à clé pompier verrouille la grille posée sur le trou d’une ouverture verticale assez large (5 m par 2 m environ). 
Agathe et Poupou, l’équipe 1, démarrent l’équipement de la cavité à 9 h 30, en prenant la grille comme amarrage. Afin de 
pouvoir échanger plus facilement entre équipeurs, ils équipent simultanément deux lignes. A - 22 m il y a déjà des spits foirés et 
des goujons de 10 (certainement des restes de la descente de pompiers quelques années auparavant). Plus bas, ils ne 
trouvent qu’un frac. mono point… J’entends le perfo. tourner à plein régime pour rééquiper ! 
 
 

 
05/10 

EXPLO - GOUFFRE DU MONT GREVE 

- DIVONNE LES BAINS (01) 

Découverte du Gouffre du Mont Grevé par la famille  Bertrand le 6 octobre 2024 © Thibaut BONNART 

Acces au Gouffre du Mont Grevé © Thibaut BONNART 
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Rémi et moi, l’équipe 2, devons commencer la topographie mais 
un point technique est d’abord nécessaire… Nous remettons 
donc cela à l’après-midi. De plus, nous sommes vite sollicités par 
Agathe et Poupou pour compléter le matériel à leur disposition.  
Nous descendons pour les rejoindre. Le puits s’élargit un peu et 
nous avançons aisément. Nous arrivons sur un éboulis qui 
recouvre le bas du puits et descend jusqu’à un second puits 
remontant. 
Notre descente se termine donc à 11 h 30 au fond du gouffre 
bloqué par les gravats, restes d’ossements et déchets divers 
(plastiques, barbelés, poteaux…). Nous voyons une lucarne, 
quelques mètres au-dessus, qui pourrait mener à un puits 
parallèle. 
Vers 12 h nous ressortons du gouffre pour retrouver la famille 
Bertrand qui arrive avec le repas que nous partageons au soleil. 
Nous nous régalons tout en racontant notre découverte du matin. 
Nous nous questionnons en comparant et en recoupant les récits 
anciens, récoltés par Théophane Bertrand et la situation actuelle 
du gouffre. 
 
Il est maintenant temps d’attaquer la topographie ! Ce n’est pas 
notre point fort et nous nous questionnons un moment sur la 
méthode à adopter pour topographier les puits. Agathe descend 
la première pour tracer et indiquer les points, je viens ensuite en 
prenant les mesures avec le compas / clinomètre et le 
lasermètre, puis Poupou ferme la marche en notant les 
références et mesures relevées ainsi qu’en nous guidant sur les 
points à cibler et le type de mesures à relever. C’est une 
découverte pour moi et des rappels bien nécessaires pour les 
autres. L’expérience est intéressante.  
Sur le retour, il fait meilleur, le ciel est dégagé et nous en profitons pour prendre quelques photos et observer la vue au 
« Montadou », point de vue à proximité permettant la vue sur la chaine des Alpes et le Lac Léman. 
Le soir même, nous rentrons les points sur Visual Topo, en nous rendant compte que nous avons décalé l’association des 
points : il faut associer les mesures d’habillage (haut, bas, gauche, droite) au point d’arrivée de la visée, et non au point de 
départ de la visée. Quelques bidouillages plus tard, nous arrivons finalement à former un squelette cohérent avec l’exploration 
du matin. Nous enchainons avec l’apéro et une bonne fondue au comté local ! 
  

Rémi, Agathe, Thibaut et Poupou au « Montadou » © Thibaut BONNART 

Eboulis du Gouffre du Mont Grevé © Thibaut BONNART 
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Poupou, Agathe, Rémi, Thibaut  
+ Bérénice, Théophane et Henri 
TPST : 1 h 30 
Rédigé par Thibaut 
 
Ce matin, il pleut et cela est censé se calmer dans la 
journée… Nous consacrons donc 2 h de la matinée à la 
manipulation du matériel dans la grange. 
Après un bon repas préparé par Nathalie en parallèle de 
l’entrainement, nous partons en direction du gouffre. 
L’équipement en double fait la veille, permet aux cadres de se 
positionner et accompagner la descente sur une corde 
pendant que les initiés descendent sur l’autre. Le plan est de 
nous positionner chacun sur une tête de puits afin 
d’accompagner les manipulations et sécuriser la descente. 
Rémi reste à l’extérieur pour gérer les entrées et sorties, 
Agathe se positionne à la première tête de puits, Poupou à la 
seconde et je prends quelques photos des descentes avant 
d’aller me positionner à la dernière. Mais la descente des 22 
premiers mètres est déjà un bel effort pour les novices et ils 
décident, pour cette fois, de s’arrêter à ce niveau, satisfaits de 
leur découverte, mais ne voulant pas s’épuiser totalement sur 
la remontée. Je descends donc après avoir pris des photos 
de chacun de nos initiés à – 22 m. Une fois en bas, je prends 
quelques photos, remplis un kit de déchets divers (bâches 
plastiques, barbelés, poteaux) puis je commence à 
déséquiper une ligne. 
Poupou, après avoir accompagné la remontée des initiés, 
descend me rejoindre et déséquipe la seconde ligne. Agathe 
vient également me soulager de quelques kits un peu après 
cela.  
Nous ressortons finalement et rentrons à Lyon en passant par 
une fruitière pour bien terminer ce WE. 
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GOUFFRE DU MONT GREVE 

- DIVONNE LES BAINS (01) 

Théophane et Henri Bertrand à – 22 m © Thibaut BONNART 

Agathe et Théophane Bertrand dans la grange © Thibaut BONNART Poupou et Bérénice Bertrand à – 22 m © Thibaut BONNART 
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Arnaud Poujade - octobre 2024 
 

Obstacles Cordes Amarrages Observations 

P22 + P36 
C44 AN → 2 AN ↓ 2S ↓ 1 dev. (S) ↓  

AN sur la grille 
2S à la 2ème margelle (-22) 

CP + C34 
2 S ↓ 2 AF  Rive D / 2 1er S en commun 

2S ↓ 1 grand AS + 1 AF ↓ 1 dev. (AN) ↓ Rive G / 2 1er S en commun 

Eboulis au fond du gouffre © Thibaut BONNART 
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Capucine, Emma, Cassandre, Gabrielle et Poupou 
TPST : 5 h 
Rédigé par Poupou 
 
Je récupère les filles au Quick d'Ecully puis à Beynost.  
Nous sommes devant la grotte à 10 h 30. Une partie du groupe est 
déjà sous terre, quand je leur demande de ressortir car Capucine se 
tord littéralement de douleur... ce n’est pas un bon jour pour elle. Nous 
restons devant l'entrée à attendre que cela passe jusqu'à 
pratiquement midi. J'en profite alors pour apprendre les nœuds de 
base au reste de l'équipe. 
Finalement, nous rentrons quand même tous sous terre. C'est la première fois pour Emma et Capucine, mais elles ont 
déjà travaillé les manips de cordes au gymnase. Du coup elles vont super bien. Vu que l'on a travaillé les nœuds auparavant, 
Capucine met en pratique et équipe le premier puits, le P6. Nous mangeons juste avant la Cathédrale puis nous poursuivons 
dans le Réseau des Puits. La descente et le tour du puits borgne sont maintenant entièrement équipés avec une nouvelle main 
courante en fixe. Nous descendons ce que je pense être un P15, mais il s'avère qu'une C24 est suffisante pour faire le 
rappel de corde... Nous partons directement en direction de la mythique Sableuse en empruntant au préalable plusieurs 
chatières et un petit ramping. Emma n'est pas la plus rassurée dans ces passages, mais tout se passe bien ! Nous remontons 
le ressaut que je laisse équipé en fixe pour rejoindre la cathédrale, puis remontons le P6. Nous sommes dehors à 17 h, avec 
une heure de retard sur le programme initial. Cassandre a compté une bonne vingtaine de Rhinolophes, dont 2 grands. L'un 
d'entre eux était dans les réseaux supérieurs. Dehors, avant le goûter, je remets les carnets de progression à Capucine et 
Emma et je valide leur 2ème Chauve-souris. A vrai dire, elles ne sont déjà pas loin de la 3ème ! 
 

 

 
 

Agathe + Guillaume Isnard, Elo, Joaquim, Maïa et Gabriel  
Rédigé par Agathe 
 
Sur invitation de Guillaume que je n'ai pas vu depuis plusieurs 
années, je rejoins cette joyeuse équipe pour aller faire des 
moulins de glace sur le glacier de Moiry en Suisse. Une 
grande première pour moi. Ce qui est vraiment top à Moiry 
c'est que nous pouvons dormir sur le parking et que le glacier est accessible en aller-retour à la journée. Il faut compter environ 
1 h 30 de marche pour rejoindre les moulins.  
Arrivée tardive le samedi soir. Le lendemain,  nous parvenons à partir du parking vers 9 h. Le décor est grandiose. Arrivés sur 
le glacier, nous apercevons vite une bédière qui conduit au moulin. Nous nous équipons et Guillaume se lance à l'assaut du 
puits d'entrée. Pendant ce temps, nous profitons du soleil sur le glacier en sursautant de temps à autre avec le bruit des séracs 
qui se cassent la gueule au-dessus de nos têtes et qui dévalent les pentes pour atterrir sur le glacier. Ambiance ! 
Heureusement que nous ne sommes pas dans leurs trajectoires. Je suis la dernière à descendre. Les paysages sont 
grandioses... Arrivés en bas nous poursuivons dans un beau et assez long méandre bien sculpté. Incroyable de retrouver ici les 
mêmes formations que dans le milieu souterrain. On en prend plein les yeux jusqu'à ce qu'on décide de faire demi-tour. De 
retour en surface, le soleil est encore de la partie. Nous cassons une croûte avant d'entamer la descente vers les voitures. 
Nous en profitons pour visiter quelques grottes de contact sur le bas du glacier... Impressionnant encore une fois !   

 
20/10 
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GROTTE DE JUJURIEUX (01) 
 

Emma dans la Sableuse à Jujurieux © Arnaud POUJADE 

GLACIER DE MOIRY 

- VALAIS (SUISSE) 

2 Petits Rhinolophes au milieu de l’Actinomycète © Arnaud POUJADE 
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Agathe, Estelle, Quentin, Poupou, Bertrand + Vivien 
TPST : 7 h 
Rédigé par Poupou 
 
La Ruche Agitée étant occupée par un mariage, nous 
nous retrouvons tous vendredi soir dans un Airbnb à 
Saint-Christophe-sur-Guiers (359 Route de la Molière) 
et débutons le weekend par un bon cassoulet préparé 
par Agathe et Vivien. 
Le lendemain, dans l'esprit du running gag de l'explo au 
Mont Grevé, nous reformons les équipes 1 et 2...  
Arrivés devant la cavité et contre l'avis d'Agathe, nous 
mangeons dehors. À 12 h 30, Agathe, Quentin et 
Bertrand rentrent sous terre pour explorer les lucarnes et l'étroiture du P40. Avec Estelle et Vivien (le copain d’Agathe) nous 
suivons derrière pour continuer la topo à partir du P40. Je place les points, Estelle doit faire les mesures et Vivien ferme la 
marche en notant. Mais Estelle ayant du mal avec le Sunto, c'est Vivien qui prend finalement les directions...  
En bas du 3ème puits, Estelle découvre un thermomètre dans un tube,  celui-ci indique 9°C. La première lucarne, au niveau du 
frac, n'ayant rien donné, nous croisons Bertrand et Quentin en bas du P40 en train d’explorer une galerie remontante sur la 
droite au niveau de la dev. Celle-ci ne mène à rien. Pendant ce temps-là, Agathe double le monopoint à la fin de la Galerie 
d’Argile. S'en suit alors une escalade au-dessus, pour Quentin et Agathe. Ils équipent une main courante remontante en fixe 
pour sécuriser une future escalade d'une bonne vingtaine de mètres. Pendant ce temps Bertrand part visiter le fond du COFRE 
(il n'est d'ailleurs pas convaincu que ce soit vraiment la suite). L'équipe 1 part ensuite agrandir l'étroiture en bas du P40 grâce 
au marteau et burin que Bertrand a trouvé à -150 m. 
De notre côté nous poursuivons la topo jusqu'à la salle avant le Puits Rond. Nous y trouvons une bite à carbure encore pleine. 
Estelle remonte. Avec Vivien nous poursuivons la topographie. Je m'arrête en haut du dernier puits car le laser mètre se met en 
défaut... Au passage, nous remarquons une galerie qui semble bien partir du bas du Puits Rond !  
Vers 17 h, j'entame la remontée et sors à 18 h 30, tout juste après Estelle. Les sorties s'échelonnent jusqu'à 19 h 30 avec 
Bertrand.  
À noter que certains mousquetons commencent à prendre la lèpre... Il va donc falloir revenir rapidement déséquiper le P40 ! 
Le soir, pendant que certains préparent les sanguins ramassés sur le chemin du retour, Vivien et moi saisissons les relevés 
topographiques dans Visual Topo. Et alors que nous avons 
pris les mesures droite, gauche, haut et bas du point d'arrivée, 
je m'aperçois que dans la coupe développée,  il y a un 
décalage de ces données par rapport aux points de mesure... 
 
Le lendemain, le lasermètre ne marche toujours pas, Estelle et 
Vivien doivent rentrer, Bertrand ne peut plus marcher, aussi, 
Quentin, Agathe et moi partons randonner au cirque de Saint-
Même (16 km et 600 de D+) !  
Durant cette chouette rando, nous avons vu l'entrée d'un 
gouffre entouré de barbelés en contrebas de la Cabane de 
l'Alpettaz à 1554 m d'altitude. 
  

 
26/10 

EXPLO A 

LA GROTTE DU COFRE 

– LA RUCHERE (38)  

Poupou, Agathe et Quentin devant la Résurgence du Guier Vif © Quentin SAUNIER

Salle du Squette – Le COFRE © Arnaud POUJADE

Bertrand pleurant en voyant le boyau d’entrée du COFRE © Arnaud POUJADE
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Rémi et Guillaume S. 
TPST : 3 h 00 
Rédigé par Guillaume S. 
 
Après 10 ans sans spéléo, voici mon retour sous terre grâce à Rémi, qui m’a gentiment ouvert et équipé la voie à La Morgne. 
Depuis la brume de Lyon, nous partons en montagne au-dessus de la mer de nuages. Nous nous engageons alors vers 
l’entrée du gouffre dans un joli bois aux belles couleurs automnales mais hélas dépourvu de champignons ! 
Après quelques rappels, nous entamons la descente du premier puits en sortie duquel, à ma grande surprise, nous croisons 
toute une famille de salamandres : soit une vingtaine de salamandres entre 3 et 20 cm chacune.  

Quelques chauves-souris endormies rythment aussi notre progression vers le 
second puits. Et enfin pour agrémenter le tout nous admirons de belles concrétions 
et des petits gours dans la grande salle finale. Au retour, comme mes réflexes de 
spéléo reviennent (il parait que c’est comme le vélo ça ne se perd pas !) et qu’il me 
reste de l’énergie, c’est moi qui déséquipe. 
Finalement, le plus dur dans cette sortie était d’encaisser l’humour de vétéran de 
Rémi : « je ne sais pas si j’ai assez de corde » ou « je ne suis pas sûr que ce soit 
les bons nœuds » AU SECOURS !!! C’était un test ! 
Un grand merci à Rémi pour l’organisation et le cours particulier de spéléo lors de 
cette sortie initiation / reprise. Il me tarde de retourner sous terre : vivement la 
prochaine sortie. 
 
 

 
 
Cassandre, Gabrielle, Emma, Capucine, Hugo, Marin, Nathan, Bertrand et 
Poupou 
TPST : 3 h 45 
Rédigé par Nathan et Cassandre 

 
Nous sommes arrivés la veille au soir au gîte des Épicéas à Méaudre. Enfin, tous sauf Capucine, que son père a déposée 
le matin même. Nous devions faire le gouffre du Gampalou... Des problèmes de filles nous ayant bien retardés le matin, 
nous avons dû nous adapter et nous rabattre sur la Grotte des Eymards. 
Du coup, nous mangeons devant la grotte au soleil et rentrons à 13 h dans la grotte. Nous rampons et marchons jusqu'à 
une salle avec un P5. Hugo l'équipe en rive droite mais la majorité d'entre nous descend sur la corde en fixe en rive 
gauche. Certains ne font pas les malins sur la main courante !  
Nous continuons ensuite jusqu'à une faille avec un P28 
que Hugo équipe avec des broches au plafond. Une fois 
descendus, nous continuons dans le méandre et voyons 
quelques strates de silex. Nous avançons, tournons à 
gauche dans un boyau et rejoignons un petit filet d'eau 
terminant sur une étroiture non franchissable. Nous 
ressortons, continuons le méandre principal et trouvons 
plein de concrétions. La fin se termine dans une coulée 
stalagmitique avec une corde en fixe que nous ne 
montons pas pour ressortir dans les temps donnés. 
Un peu avant de remonter, Gabrielle commence à ne pas 
se sentir bien, puis juste avant de monter le P28 elle 
ressemble à un cadavre. Bertrand la remonte grâce un 
balancier espagnol sur le P28 équipé en double. Hugo 
déséquipe.  

 
10/11 

 
03 /11 

GOUFFRE DE LA MORGNE 

- LOMPNAZ (01) 

GROTTE DES EYMARDS 

- LANS EN VERCORS (38) 

Entrée de la Grotte des Eymards © Arnaud POUJADE

P5 de la Grotte des Eymards © Bertrand DETHOREY
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Capucine, Emma, Gabrielle, Cassandre, Romane, Noémie, Hugo, Nathan, Marin, Bertrand et Poupou 
TPST : 0 h 
Rédigé par Poupou 
 
Romane et Noémie nous ont rejoins hier soir pour partager une bonne 
raclette. Nous en avons profité pour fêter les 18 ans de Romane !  
Ce matin, nous avons débuté la journée par le rangement du gîte avant 
de partir pour l'Antre de Venus, dont Bertrand connaît bien l'accès. Nous 
nous garons sur le bord de la route de la Croix Perrin, entre Méaudre et 
Lans en Vercors. Nous nous préparons là et débutons la marche 
d'approche, qui doit être de 2,5 km, à 11h30. Nous prenons la route qui 
monte bien. Rapidement, deux groupes se forment : ceux qui portent un 
kit, et devant : Romane et Noémie avec Bertrand qui semble bien 
pressé. Entre les deux, Cassandre et Gaby qui courent partout ! 
Au bout de 20 minutes de marche, la route se transforme en chemin 
forestier et des chemins partent sur les côtés... Ne voyant plus le groupe 
de Bertrand, nous continuons sur le chemin principal, pensant qu'ils 
s'arrêteraient au croisement. Au bout de 40 minutes je passe un coup de 
téléphone à Bertrand, mais visiblement celui-ci est éteint.  

 
 
 
Après une heure de marche, nous sommes unanimes sur le 
fait qu'ils ne nous ont pas attendus et que nous avons loupé 
le chemin. Nous espérons juste que Gaby et Cassandre 
sont bien avec le groupe de tête. Nous faisons donc demi-
tour pour retourner à la voiture. Nous y retrouvons le reste 
du groupe à 13 h 15.  
Après les gros tas de grumes, ils avaient pris un chemin qui 
descend sur la droite. 
Bref, pas de spéléo aujourd'hui, mais une belle rando ! Nous 
rentrons donc au gîte des Epicéas à Méaudre pour manger 
au chaud avant de prendre la route du retour sur Lyon. 

 
  

 
10/11 

ANTRE DE VENUS 

- LANS EN VERCORS 

(38) 

 Gite des Epicéas © Bertrand DETHOREY

Marin, Emma, Capucine, Hugo et Nathan sur la route de l’Antre de Vénus... © Arnaud POUJADE

Les  18 ans de Romane au Gite des Epicéas © Bertrand DETHOREY
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Nous avons tout un joli programme que nous désirons faire durant cette semaine de découverte de la Coume Ouarnède. 
Aucune de nous ne connait le massif. La météo de la semaine ne nous permet pas de faire ce que l'on souhaite mais nous 
passons quand même une bien belle semaine entre copines.  
C’est incroyable de découvrir cet immense réseau avec ses magnifiques puits noirs (mais qui font peur pour certains) et ses 
grandes salles et galeries... parcourir ces noms mythiques dont j'entends parler depuis que je suis spéléo. Pour ceux qui ne 
connaissent pas la Coume, ce massif des Pyrénées est un réseau qui comporte un peu moins de 60 entrées avec plus de 100 
kilomètres de réseaux. La possibilité de traversées est dingue !  
Une chose est sûre : j’ai envie d'y retourner pour découvrir davantage ce paradis de la spéléo ! 
 
 
 
 
 

 
 

Gouffre Robert Vincent - Arbas (31) 
Agathe + Gwladys 

TPST : 4 h 30 
 

 
 
 

 
Gouffre du Pont de Gerbaut - Arbas (31) 

Agathe + Gwladys et Kathleen 
TPST : environ 6 h 

 
 
 
 

 
 

Gouffre des Indomptables - Arbas (31) 
Agathe + Gwladys et Kathleen 

TPST : environ 3 h 
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SEJOUR PLUVIEUX 

A LA COUME OUARNEDS (31) 

 Le Pont de Gerbaut © Agathe Flaviano

 Gwladys et Katheleen à l’entrée du Gouffre 
du Pont de Gerbaut © Agathe Flaviano

Gouffre du Robert Vincent © Agathe Flaviano
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Rémi et Guillaume S. 
TPST : 5 h 00 

Rédigé par Guillaume S. 
 

Arrivés sur place et une fois garés sous l’entrée de la grotte, nous croisons un 
spéléo du Lot qui connait aussi la grotte. Comme quoi le monde des spéléos 
est petit ! 
Nous progressons jusqu’à la Salle de la Cathédrale noircie par du carbure, 
puis nous allons par le Réseau des Puits jusqu'à la Salle de la Vierge avec 
toutes ses belles concrétions. Retour par la Salle de la Cathédrale, où nous 
décidons de poursuivre jusqu’à la sortie par la Boîte aux Lettres en passant 
par plusieurs galeries étroites. 
Une bien belle sortie variée et 
physique pour des anciens 
qui cumulent à eux deux 120 
ans sous terre !  
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Agathe + Gwladys  
TPST : 5 h 30  
Rédigé par Agathe 
 
Après avoir passé du temps en début de semaine et la veille à prospecter autour 
de chez Gwladys pour repérer des entrées de cavités, notre choix s'arrête sur 
l'Aven du Troglodyte Mignon (qui est le nom d’un oiseau). La seule info que nous 
avons est que la cavité a un dénivelé d'environ -150 m. Aucune idée de 
l'équipement en place à l'intérieur de la cavité ni des obstacles que nous allons 
rencontrer. Aussi nous partons, avec environ 200 mètres de corde et un perfo 
pour pouvoir percer quelques AF si besoin. La zone d'entrée n'est pas bien large 
et nous arrivons vite sur un petit ressaut où nous trouvons une broche en départ 
de MC et une broche en tête de puits... J'ajoute un AF.  L'équipement est 
aléatoire : un coup nous trouvons des broches, quelques spits qui doivent avoir 
un certain âge et par moment nous voyons des cordes en fixe. Au fil de la 
descente nous perçons ci et là quelques AF. Nous nous arrêtons à environ -140 
sur manque de corde et au milieu d'un puits qui ressemble à un P15.  
En remontant, nous croisons une corde qui n'était pas là lorsque nous sommes descendus. Il y a d'autres gens dans le trou 
mais qui sont allés dans un autre réseau... En effet, dans le P30 ou P35 pas si loin de l'entrée, il y a une lucarne que nous 
n'avions pas vue à la descente. Nous qui pensions que la cavité était plus ou moins oubliée !  
Bilan : Nous avons trouvé cet aven plutôt intéressant pour brasser de l'équipement. 
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GROTTE DE 

JUJURIEUX (01) 

AVEN DU 

TROGLODYTE MIGNON 

- SAINT PRIVAT (34) 

↓    Gwladys dans l’Aven du Troglodyte Mignon © Agathe FLAVIANO

 Rémi et Guillaume 
 devant l’entrée des Buis  

- Jujurieux  
© Guillaume SERAILLE 

→

Guillaume 
 au dessus de la Boite aux Lettres  

- Jujurieux  
© Rémi STRANSKY 
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Rémi et Agathe regardant le Lac Léman depuis « Le Montadou » (01) © Thibaut BONNART


